
La baisse des effectifs semble s’être
enrayée

Récurrente depuis plusieurs années, la perte d’effectifs dans certains établissements
s’est interrompue en 2020. Mieux, « nous avons accueilli 26 élèves de plus dans nos
collèges, souligne Françoise Moncada, directrice académique des services de l’Éduca-
tion nationale dans l’Orne. Et les prévisions pour la rentrée 2021 sont relativement
stables. »

Des collèges ruraux fragiles

« Cependant, quelques collèges restent fragiles sur ce plan », poursuit-elle. C’est le cas
de celui de Longny-les-Villages. Il y a un an, deux classes fermaient, enseignants, pa-
rents d’élèves et élus manifestaient leur inquiétude. « La sectorisation a été revue pour
permettre de récupérer une dizaine d’élèves qui auraient été orientés vers les collèges
de L’Aigle ou de Mortagne-au-Perche. »

À Ceaucé – Passais-Villages, en 2018, il a été décidé d’intégrer les élèves de CM1 et
CM2 sur le site de Passais. « Le collège possède deux sites de 105 élèves chacun. Est-
ce que cette organisation tiendra longtemps ? » interroge Françoise Moncada. « Si on
supprime un site, cela posera des problèmes de temps de transport », analyse Fran-
çoise Serandour, directrice de la jeunesse et de l’éducation au conseil départemental.

« Les collèges de Briouze et de Carrouges sont à surveiller également, poursuit la di-
rectrice académique. Ils subissent une grosse concurrence du privé, ce qui a pour ef-
fet de saupoudrer les effectifs. Il y aura sûrement des décisions à prendre dans
quelque temps. Mais pour le moment, le Département ne veut pas entendre parler de
fermeture. » « Notre objectif, con�rme Françoise Serandour, c’est de maintenir ce ser-
vice public en milieu rural. »
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À la prochaine rentrée, plusieurs communes seront rattachées au collège de Longny. Ouest-
France


